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Votre journal
d’informations

À 16 ans, 

il ambiance 

Coutances

Noamm 
Bottin

Qui ?
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Un Foyer des Jeunes 
Travailleurs plus moderne 

et ouvert sur le quartier ! 
Un nouvel espace d’accueil, une salle de 

détente et de jeux, un garage sécurisé pour 
ranger vélos et deux roues, des chambres 

repensées : après un an de travaux, le Foyer 
des Jeunes Travailleurs a fait peau neuve ! 
Autre changement et pas des moindres : le 
restaurant, qui lui aussi revêt de nouvelles 

couleurs, change de formule. L’équipe propose 
des menus à partir de 8 €, une journée brasserie 

une fois par semaine. Le tout sans réserver ! 
Une bonne occasion de voir à quoi ressemble le 

Foyer des Jeunes Travailleurs version 2025. 
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300 arbres. C’est le nombre d’arbres tombés après 

la tempête Ciaran, survenue en novembre 2023. 

Le bois des Vignettes et l’étang Bulsard ont été 

particulièrement touchés. C’est pourquoi la Ville a 

lancé une opération de reboisement en 2025. En 

partenariat avec le lycée Campus Métiers Nature 

et le Lion’s club, co-fi nanceur, un chantier école 

s’est déroulé le lundi 27 janvier à l’étang du Bulsard. 

« 33 arbres ont été replantés. Cela m’a aussi donné 

l’occasion de présenter auprès des élèves nos 

métiers », précise Jacques Charrier, directeur des 

espaces verts. Le 28 janvier, l'école Jules-Verne 

et la Maison Familiale et Rurale de Coutances ont 

pris le relais de leurs aînés et ont installé des plus 

petits plants dans la vallée du Bulsard. En 2026, une 

deuxième phase sera réalisée à l’étang du Bulsard. 

OPÉRATION 

REBOISEMENT DANS 

LA VALLÉE ET À 

L'ÉTANG DU BULSARD  

C’est en 
ce moment 

C'est 
à venir

Sensibiliser au tabac : c’est l'un des objectifs que 

s’est fi xé le conseil municipal des jeunes en 2025. 

Accompagnés par Eve Abadie, ambassadrice de la 

propreté urbaine, les élus s’appuient sur les élèves des 

lycées Pesquet, Lebrun, Nature, mais également les 

apprentis du CFA Bâtiment, du CFA agricole/horticole 

et de l’IFORM pour mener à bien ce projet. 

« Une collecte de mégots de cigarettes va être mise 

en place aux abords des établissements, équipés en 

cendriers, avant d’être remis à une entreprise chargée 

de les valoriser », explique Eve Abadie. Dans chaque 

lycée, des adultes et des lycéens référents seront 

chargés de collecter les mégots, de les stocker dans un 

fût. Puis, un agent du centre technique municipal les 

récupérera pour qu'ils soient recyclés.

« Nous avons fait appel à l’entreprise bretonne MéGO ! 

qui assurera une collecte chaque trimestre. Elle 

donnera une seconde vie à ces mégots », reprend Eve 

Abadie. Les restes de tabac sont compostés, tandis 

que les mégots, composés de plastique, sont lavés 

dans des bassins d’eaux pluviales, en circuit fermé. Le 

but étant au fi nal de les transformer en mobilier urbain. 

HALTE AUX MÉGOTS ! 

Le saviez-vous ? Le drakkar de la Ville de Coutances a 

voyagé ces dernières années. En 2023, il s’est installé 

à Caen, dans le cadre de l’exposition du musée de 

Normandie, intitulée « Des Vikings et des Normands ». Il 

a ensuite été transféré au musée archéologique du Val-

d’Oise à Guiry-en-Vexin pour l’exposition « Héros vikings » 

pour fi nalement revenir sur ses terres le 6 janvier 2025. 

Longue de 4,5 mètres, cette maquette, qui ne fait pas 

partie des collections du musée Quesnel-Morinière, est 

une réplique du navire d’Oseberg, découvert en Norvège, 

en 1904. Elle a été réalisée par M. Grivel, constructeur 

naval au Havre, à l’occasion des fêtes du Millénaire du 

rattachement de Coutances au duché de Normandie. 

LE RETOUR 

DU DRAKKAR

C’est 
fait
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L'entreprise MéGO ! à Coutances en novembre dernier dans le 

cadre de la semaine européenne de la réduction des déchets

Les élèves de l'école Jules-Verne et de la Maison Familiale et Rurale 

dans la vallée du Bulsard

Les lycéens plantent des arbres à l'étang du Bulsard
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C’est 
gagné

La Ville de Coutances a remporté un prix aux Trophées 

de la Communication et de la Presse en Normandie 2024 ! 

« Cette récompense vient saluer le travail d’équipe et 

témoigne de notre volonté de mettre en valeur les talents 

et les projets qui façonnent notre ville », souligne Didier 

Lefèvre, adjoint à la communication. Chabada, c'est bien 

plus qu'une publication : c’est un vecteur de proximité, qui 

informe, répond aux interrogations des habitants et crée 

du lien entre les Coutançais. En 16 pages, ce magazine 

regroupe l'essentiel des actualités, met en lumière les 

politiques publiques et les projets structurants, tout en 

valorisant les talents et les initiatives qui font vivre la ville. 

Nous sommes particulièrement fiers de ce prix, qui reflète 

notre engagement pour une communication transparente 

et proche des citoyens. 

CHABADA PRIMÉ ! 

APPEL D’OFFRES - AGGLO SEINE EURE

Aux rythmes de notre ville

CONTEXTE
ET PROBLÉMATIQUE
Jusqu'en 2023, la Ville de Coutances possédait 2 publications : une 
gazette Le Coutances Infos et un magazine Le Cosédiamag.
La Ville a souhaité fusionner ses 2 publications pour 
n'en faire qu'une seule.
Les objectifs visés :
↘ Faciliter la compréhension par les habitants
↘ Permettre une meilleure visibilité et lisibilité des actions de la Ville
↘ Augmenter la notoriété de la publication
↘ Diminuer les coûts financiers et humains
La Ville s'est faite accompagnée de l'agence Image in France, pour la 
conception éditoriale et graphique de cette nouvelle publication.

Chabada,un magazine
aux rythmes de la Ville
Pourquoi Chabada ? Qui est Chabada ? Il est important de le comprendre pour 
en respecter l'esprit.
Chabada, c'est le nouveau magazine venu supplanter les 2 
publications existants. Pour trouver sa place, il fallait oser, la 
Ville l'a fait, en adoptant un nom surprenant, inattendu, au puissant capital 
sympathie, en clin d'œil à Jazz sous les pommiers, pour une info au rythme de la 
ville, la mélodie de la vie et la justesse de l’information...

La maquette mise en place vient mettre en musique ces parti-pris : du rythme, 
de la proximité, la mise en valeur de celles et ceux qui s’impliquent dans la vie de 
la ville et donnent de l’élan au territoire, un peu d'audace...

En 2014, la loi de programmation pour 

la ville et la cohésion urbaine a permis 

un découpage des quartiers prioritaires 

en croisant des critères comme le 

nombre d’habitants ou bien encore 

leur revenu. Ainsi, le quartier Claires-

Fontaines entrait dans ce dispositif et 

signait avec l’État, un contrat de ville 

qui s’étendait jusqu’en 2020. Son but ? 

Favoriser la cohésion sociale, l’inclusion 

et le développement dans les quartiers 

où les inégalités persistent. 

Mars 2022. La Ville lance une évaluation 

de ce premier contrat en interrogeant 

les représentants de l’État sur le 

territoire, la Région, le Département, 

la Ville, Coutances mer et bocage, 

les bailleurs et les associations. Sans 

oublier les habitants. « Avec Stéphanie 

Payet, coordinatrice du conseil citoyen 

du quartier, nous avons recueilli 

leurs impressions et demandé qu’ils 

expriment leurs priorités pour le 

prochain contrat de ville », explique 

Camille Girard, chargé de mission. 

2024 est l’année de l’écriture 

de ce nouveau contrat. Quatre 

orientations majeures sont inscrites. 

Elles courent jusqu’en 2030. 

1/ Cadre de vie : la Ville a inscrit 

dans ce contrat la poursuite de la 

Métamorphose (le grand chantier 

de réhabilitation du quartier). Sur le 

même sujet, les habitants ont déclaré 

vouloir un quartier plus vert, plus propre, 

plus sûr. 

2/ Lien social : les habitants ne veulent 

pas d’un quartier dortoir et souhaitent 

le maintien de services publics, des 

permanences d’élus, et des animations. 

3/ Santé : le suivi médical des habitants 

de Claires-Fontaines est moins bon 

que pour le reste des Coutançais. Les 

habitants souhaitent faciliter l’accès 

aux soins tout en développant l’offre 

et l’information. 

4/ Communication : il s’agit de vulgariser 

la politique de la ville, mettre en lumière 

les parcours exemplaires des habitants 

issus de ce quartier prioritaire, valoriser 

les actions financées, créer un logo 

ou un label « Quartier prioritaire 

Claires-Fontaines ». 

 

Si le quartier du Pont-de-Soulles n’est 

pas fléché « quartier prioritaire », il est 

tout de même mentionné dans ce 

nouveau contrat. « En effet, l’État et 

la Ville ont souhaité que les habitants 

du Pont-de-Soulles puissent participer 

à certaines actions menées dans le 

cadre de ce nouveau contrat de ville. 

D’ailleurs, le conseil citoyen de Claires-

Fontaines réfléchit dès à présent à 

des actions mutualisées, comme un 

vide-greniers. »

Intervention 

des agents 

de la Ville 

de Courtances

UN NOUVEAU  UN NOUVEAU  
CONTRAT DE VILLE POUR  CONTRAT DE VILLE POUR  
CLAIRES-FONTAINES CLAIRES-FONTAINES 

C’est 
signé

Exemple d'action réalisée dans le cadre du 

contrat de ville : la réalisation d'une fresque au 

FJT par les résidents et les habitants du quartier

Lancement officiel du contrat de ville le 22 janvier 2025
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Com-
mentTOUS CONCERNÉS ! 

Désherbage en ville : 

Le désherbage dans notre ville se fait toute l’année. Si 
les agents se chargent de le faire sur une partie de la 
voirie (haut du caniveau et une partie du trottoir), les 
habitants se doivent d’entretenir leurs pieds de mur. 
On fait le point. 

1/ COMMENT EST ENCADRÉ 

LE DÉSHERBAGE À COUTANCES ? 

L’arrêté municipal du 29 juin 2015 redonne les règles du 

désherbage sur la voie publique, rappelant entre autres 

que les habitants sont tenus de désherber les pieds de 

mur. « Tout comme il est demandé de balayer les feuilles 

devant le pas de porte, et de déblayer en cas neige 

devant son habitation jusqu’au caniveau, en dégageant 

celui-ci autant que possible », rappelle Jonathan Person, 

responsable de propreté urbaine et du désherbage.

2/ QUEL EST LE RÔLE DES AGENTS 

DU SERVICE DÉSHERBAGE  

ET DE LA PROPRETÉ URBAINE ? 

Les agents se chargent de désherber les caniveaux, les 

bordures de trottoirs sur les espaces publics. Le but ? Assurer 

le cheminement des piétons en toute sécurité, éviter la 

dégradation des trottoirs, permettre un bon écoulement des 

eaux pluviales. « Les végétaux ne sont pas des déchets. À 

Coutances, nous faisons du désherbage contrôlé ; le « zéro » 

mauvaise herbe n’existe pas », précise-t-il. 

3/ COMMENT ENTRETENIR  

MES PIEDS DE MUR ? 

Il est interdit d’utiliser des produits phytosanitaires. Pour 

désherber, vous pouvez utiliser une binette ou procéder 

manuellement. Assurez-vous de bien ramasser les 

végétaux arrachés. Si vous disposez d'un composteur, vous 

avez la possibilité de recycler ces déchets en les plaçant 

dans le bac à compost avant qu'ils ne montent en graines. 

Ces déchets constituent un atout pour la qualité de votre 

compost, qui sera ainsi plus varié et plus riche. Vous avez 

également la possibilité de les apporter à la déchetterie 

de Gratot.

INFOS 
coutances.fr 

Intervention 

des agents 

de la Ville 

de Courtances

Intervention 

du riverain

le choc thermique. Pour cela, il suffit de 

verser vos eaux de cuisson (pâtes ou riz) 

directement sur les végétaux. Pratique, non ? 

Autre solution : 

5 Comment ?



Noamm Bottin 

Sur sa chaîne Youtube, Noamm 

Bottin, 16 ans, s’appelle Entrave. Clin 

d’œil à un titre d’Aphex Twin, l’un 

de ses artistes préférés. « Je le suis 

depuis longtemps. Il habite au fin 

fond de l’Irlande ; il a décidé de faire 

ce qu’il veut. Ça me plaît beaucoup ! » 

Avant de devenir Entrave, Noamm 

s’est familiarisé avec les platines. « On 

écoute beaucoup de musique dans 

ma famille. Ma maman a eu l’idée de 

m’offrir une platine à Noël. J’avais 8 

ans. C’était une bonne idée, j’écoutais 

tout le temps des DJ, Martin Garrix ou 

Timmy Trumpet. J’ai regardé la notice, 

et c’est venu tout seul. Je n’ai jamais 

vraiment pris de cours. Je voulais 

faire comme mon frère qui joue de 

la guitare. » Petit à petit, il compose 

ses propres sons qu’il poste sur les 

réseaux. « Mon frère et ma sœur ont 

partagé ma musique. Mes amis aussi. 

C’est grâce à eux que je continue 

dans cette voie. »

Une nuit au musée 
Un talent que Clémence Guerrier, 

directrice du musée Quesnel-

Morinière, repère alors qu’il fait 

son stage dans la structure. Elle lui 

propose de se produire au musée. 

« L'idée de programmer Noamm, très 

intéressé par le secteur culturel, est 

née assez naturellement. En discutant 

avec lui, nous avons eu envie de 

Derrière les platines depuis l’âge de 8 ans, Noamm Bottin 
s’est produit pendant la fête de la musique, a été tête 
d’affiche de « Réveillons-nous », en décembre dernier. 
Et sort un album en 2025. Rencontre. 

En 2025, 
Noamm donne 
rendez-vous  
à son public  
(et aux autres !). 
« Je vais me produire au musée 

(la date n’est pas encore fixée). 

J’aimerais bien participer au 

Doxart, un festival de musique 

électro qui est organisé à 

Hambye. Je sors mon album de 

9 titres qui sera disponible sur 

Spotify. » De belles ambitions 

pour Entrave, qui ne s’interdit rien. 

« J’ai adoré mon stage au musée. 

Et comme je m’intéresse à toutes 

les formes d’art, je me verrais bien 

aussi dans cette branche. »

lier art pictural et musique. La 

programmation d'artistes émergents 

du territoire rentre parfaitement 

dans notre ligne directrice : le musée 

appartient à tous les Coutançais 

et est un véritable lieu de vie. Je 

suis ravie de pouvoir proposer aux 

jeunes Coutançais de faire vivre le 

musée qui leur appartient. Faire venir 

des copains, de la famille pour une 

activité culturelle au musée, c'est 

un pari gagné pour nous », souligne 

Clémence Guerrier. 

Artiste à suivre 
En classe de seconde au lycée 

Lebrun, Noamm est également 

bénévole pour le festival Chauffer 

dans la noirceur. L’équipe de 

l’événement lui a laissé carte blanche 

lors de la 19e édition de « Réveillons-

nous » en décembre dernier. Pour 

Isiah Morice, programmateur du 

festival Chauffer dans la noirceur, 

Noamm est un artiste à suivre. « Ce 

qui est chouette avec Noamm, c’est 

qu’il représente les liens créés sur 

le territoire. Le musée lui ouvre ses 

portes. Nous aussi. Il est bénévole 

pendant le festival depuis qu’il a 11 

ans. Il a grandi avec nous. On est 

vraiment heureux de l’accompagner. 

Ses lives sont costauds, 

ambiançants ! En plus, il est adorable. 

C’est simple d’échanger avec lui. » 

Album disponible 

sur Spotify
S’il ne répète pas dans sa chambre, 

Noamm peut se rendre dans la 

salle de répétition (prêtée par 

Coutances mer et bocage), située 

à l’Espace Hugues-de-Morville où 

tout le matériel est mis à disposition 

des artistes. « J’ai juste à envoyer 

un message pour savoir si le lieu 

est libre ! J’y retrouve aussi mon 

groupe de rock, Ricora, formé avec 

des amis. Je suis chanteur. D’ailleurs, 

j’aimerais bien prendre des cours 

pour m’améliorer. » 

À 16 ANS,  
IL AMBIANCE 
COUTANCES 
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« Entrave, c’est un mélange de 
sonorités ambiantes, de voix 
distordues, de tempos entraî-
nants et de basses qui effleurent 
l’esprit. Il mélange les styles 
sans oublier son objectif : ras-
sembler les foules au cœur d’in-
fluences diverses. » 
Extrait de la programmation de Réveillons-nous
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Programmé pendant la 19e édition « Réveillons-nous », Noamm Bottin a mixé devant une centaine de personnes.
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La boule lyonnaise : ce sport méconnu, 

pratiqué dans la Drôme et surtout 

dans le Rhône, trouve cependant des 

adeptes passionnés à Coutances. 

« Nous sommes les seuls dans le nord 

de la France à évoluer en Ligue M2, 

l’équivalent de la Ligue 2 en football», 

explique Fabrice Guillermo, capitaine 

du club, qui regroupe une quinzaine 

de licenciés. Créé en 1961, le club a 

intégré la fédération française de 

sport boules en 1992. « Depuis, nous 

avons su nous maintenir malgré nos 

moyens limités. Nous avons participé 

à une cinquantaine de championnats 

de France ; remporté de 

nombreux titres. En janvier, 

nous avons remporté une 

étape du championnat de 

Ligue M2 à Villefranche-sur-

Saône, ce qui nous permet 

de remonter à la 

4e place du 

classement», ajoute le capitaine et 

d’ajouter : « nous regrettons le manque 

de reconnaissance de la part de la 

fédération concernant nos régions. Pas 

d’aide fi nancière, et seulement une 

seule compétition de ligue M2 validée 

par la fédération dans nos régions, c’est 

encore trop peu !»

Contrairement à la pétanque, la boule 

lyonnaise repose sur des règles plus 

strictes. « On lance une boule d’un 

kilo en courant, avec la précision d’un 

triple sauteur. C’est un mélange de 

technique, d’endurance », détaille 

Fabrice. À l’entraînement, la répétition 

des gestes est essentielle : « Il faut au 

moins deux ans pour atteindre un bon 

niveau. En sortant de l’entraînement, on 

est rincés ! » La saison de championnat 

exige également un investissement 

important. Les joueurs, en doublette 

ou en quadrette, parcourent jusqu’à 

25 000 km chaque année pour 

participer aux compétitions. « Ces 

déplacements représentent un coût 

annuel de 12 000 € pour le club. Nous 

sommes toujours à la recherche de 

sponsors pour nous aider à couvrir ces 

frais. D’ailleurs, je tenais à remercier 

tous nos partenaires qui nous aident à 

pratiquer notre sport.» Des défi s que 

Fabrice Guillermo 

LA BEAUTÉ 
DU GESTE 

Retenez bien la date ! 

Dimanche 8 juin, le club de 

pétanque de Coutances 

organise son premier 

concours, ouvert aux 

licenciés. Les inscriptions se 

font par courrier, à envoyer 

à Dany Lheraux, président 

du club, au 18 impasse des 

Roquerets, 50560 Gouville-

sur-Mer. Pensez à bien 

indiquer votre numéro 

de licence et le nom des 

joueurs. 400 joueurs et 

joueuses sont attendus 

sur le terrain du club, situé 

derrière la gare SNCF. 

L’INFO EN + L’INFO EN + 
Pétanque : 
le 1er Grand 
Prix de la Ville 
de Coutances

L'équipe, composée de Fabrice Guillermo, Christophe Février, Mathieu Zubieta, Charles Beaussire 

et Serge Vanhelde, évolue en Ligue M2. 

Ici, après leur match à Villefranche-sur-Saône, où ils sont remontés à la 4e place du classement.

l’équipe de Coutances relève chaque 

saison en s’entraînant été comme hiver. 

«Jouer à la boule lyonnaise, c’est aussi 

rencontrer des gens géniaux !» Avis 

aux amateurs ! 
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Françoise Lecuir 

SERVIR 
D’ABORD 

Les actions du Rotary touchent aussi bien le 

territoire coutançais que l’international. « Nous 

avons contribué à éradiquer la polio à 99 % ou à 

améliorer l’accès à l’eau potable », souligne la 

présidente. Si le recrutement de nouveaux 

membres reste une priorité, d’autres 

rendez-vous vont rythmer cette année 

2025. À commencer 

par la vente du 

«miel de l’espoir» 

qui a eu lieu fi n 

janvier et « dont 

les bénéfi ces 

fi nanceront du 

matériel pour des 

établissements 

de santé. » Concert et collecte de 

vêtements pour les enfants de Zhovkva, 

ville ukrainienne amie de Coutances, 

fi nancement d’échanges internationaux, 

conférences, loto, théâtre : le Rotary Club 

est sur tous les fronts. « Nous aidons aussi 

les jeunes et assurons la promotion des 

métiers manuels. »

3 000 € de prix 
Du 16 au 18 mai, le Rotary de Coutances 

organise la 18e édition du salon des 

Métiers à l’Espace Saint-Nicolas avec 

au programme l’exposition de chefs 

d’œuvres réalisés par les élèves et 

apprentis du lycée professionnel Thomas-

Pesquet, du Centre de formation bâtiment 

et de l’Institut de formation des apprentis 

(IFORM) de la chambre des métiers. « Grâce 

à nos sponsors, les élèves et apprentis 

les plus méritants seront récompensés 

et se partageront 3 000 € dans plusieurs 

disciplines : coiffure, mode, chocolaterie, 

taille de pierre, menuiserie, ébénisterie. » Des 

artisans se joindront à l’événement pour 

montrer leur savoir-faire et lui donner plus 

d’ampleur. Par la suite, quelques lauréats 

seront invités à participer aux Prix de 

l’Action Professionnels décernés par le 

District 1640 du Rotary, qui regroupe les 

clubs de toute la Normandie.

Les actions du Rotary touchent aussi bien le 

territoire coutançais que l’international. 

avons contribué à éradiquer la polio à 99 % ou à 

améliorer l’accès à l’eau potable »

présidente. Si le recrutement de nouveaux 

fi nancement d’échanges internationaux, 

conférences, loto, théâtre : le Rotary Club 

au programme l’exposition de chefs 

d’œuvres réalisés par les élèves et 

apprentis du lycée professionnel Thomas-

Pesquet, du Centre de formation bâtiment 

et de l’Institut de formation des apprentis 

(IFORM) de la chambre des métiers. 

à nos sponsors, les élèves et apprentis 

les plus méritants seront récompensés 

et se partageront 3 000 € dans plusieurs 

disciplines : coiffure, mode, chocolaterie, 

taille de pierre, menuiserie, ébénisterie. »

artisans se joindront à l’événement pour 

montrer leur savoir-faire et lui donner plus 

d’ampleur. Par la suite, quelques lauréats 

seront invités à participer aux Prix de 

l’Action Professionnels décernés par le 

District 1640 du Rotary, qui regroupe les 

Membre depuis deux ans du Rotary, Françoise 

Lecuir est la présidente de ce club service. 

« Après mes études et un début de vie active en 

Normandie, je suis partie à Paris pour accomplir 

ma carrière professionnelle. En retraite, je suis 

revenue habiter à Coutances. Jusqu’alors, le 

monde associatif m’était inconnu. Pascal Haize, 

rotarien, m’a convaincu de les rejoindre. J’étais 

agréablement surprise de l’accueil chaleureux 

qui m’a été réservé. Cela m’a incité à rester, et à 

m’engager davantage en acceptant la fonction de 

présidente. « Servir d’abord », c’est notre devise. Je 

partage les valeurs du Rotary », ajoute-t-elle.

9 Qui ?



Au 9 cité des sapins, les résidents de 

l’Établissement d’hébergement pour 

personnes âgées dépendantes ne 

s’ennuient pas ! « Nous programmons 

des animations, du lundi au 

vendredi, toute l’année », explique 

Sonia Lesigne, animatrice depuis 

cinq ans au sein de la structure, en 

feuilletant les pages de son cahier. 

Un coup d’œil sur le planning de la 

semaine, soigneusement affi ché 

dans l’ascenseur : ce vendredi, c’est 

atelier théâtre à 15h, dans la salle de 

restaurant qui offre un panorama 

imprenable sur la cathédrale 

de Coutances. 

Mais bien avant ce rendez-vous 

de fi n d’année, les résidents ont pu 

tester leur équilibre, se faire prendre 

en photo, jouer au triomino ou à la 

belote, passer du bon temps avec 

les enfants du centre de loisirs des 

Baladins, assister à un concert de la 

chorale Cosedia Cantabile. « Une des 

résidentes m’a dit un jour, quand vous 

n’êtes pas là Sonia, je me repose ! Ça 

m’a fait rire. Ils se rendent compte 

qu’ils sont capables de faire des 

choses ! Ils savent chanter, ils peuvent 

bouger, sortir, et créer des liens. Je 

fais en sorte d’impliquer leurs familles 

qui sont régulièrement invitées à 

nos rendez-vous, notamment aux 

anniversaires que nous célébrons 

tous les mois ou à notre sortie au 

cinéma », relate l’animatrice. 

Liens 

intergénérationnels 
Sonia Lesigne peut compter sur ses 

collègues pour mettre sur pied des 

activités tout au long de l’année. Et 

sur le tissu local ! « L’association Avril 

est venue aménager un potager, 

installer un réservoir d’eau de pluie. 

Les lycéens de l’établissement 

Thomas Pesquet viennent 

régulièrement ici tout comme les 

élèves de CM1 de Jean-Paul II qui 

écrivent aux résidents ou encore 

le conseil des jeunes qui vient faire 

découvrir de nouveaux jeux aux 

résidents. Ils adorent !»

À côté du bureau de Sonia Lesigne, 

décoré par de jolis dessins, un 

salon de coiffure a été installé. « Là 

aussi, le planning se remplit bien ! 

Je fais appel à cinq coiffeuses qui 

se rendent disponibles pour nos 

résidents.» Son métier, elle aime 

Plus qu’une résidence pour les 
seniors, l’Ehpad Constantia 
est un lieu de vie où tous 
les jours il se passe quelque 
chose ! On vous emmène ? 

en parler et le transmettre. « J’avais 

un peu d’appréhension, car je ne 

connaissais pas ce public. Sonia m’a 

présenté ce qu’elle faisait et depuis, 

j’ai pris l’habitude de prendre du 

temps avec eux, de lire le journal par 

exemple», explique Lorenzo Helye, 

15 ans, en stage pour ses études. 

En 2025, l’équipe de l’Ehpad 

Constantia ne compte pas s’arrêter 

en si bon chemin. « J’ai le projet de 

monter une friperie pour les résidents, 

qu’ils viennent vendre ou troquer 

leurs vêtements, en essayer !»

conclut Sonia. Une belle année 

en perspective. 

EN CHIFFRESEN CHIFFRES

45 RÉSIDENTS 

1 ACCUEIL DE JOUR 

6 PLACES DISPONIBLES POUR 

LES PERSONNES MALADES 

D’ALZHEIMER OU D’AUTRES 

PATHOLOGIES 

35 SALARIÉS 

Spectacle donné à l'EHPAD 

en novembre 2024

EHPAD 

CONSTANTIA : 

UN LIEU 
DE VIE UNIQUE 

Sonia Lesigne

animatrice
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Le cinéma de Coutances organise la 9e édition du 

Festival CapSur et invite les spectateurs au voyage. 

Créé par une équipe de bénévoles au moment de la 

reprise du cinéma, ce festival a pour but de redonner aux 

habitants le goût du 7e art. Fort des précédentes éditions, 

ce rendez-vous s’étoffe avec des invités, des avant-

premières, des animations, des soirées et la création du 

concours de courts-métrages, devenu le rendez-vous de 

l’ouverture du festival. 

Le festival propose également des séances scolaires 

et hors les murs, notamment à la maison d’arrêt de 

Coutances, à l’EHPAD ou dans des lieux atypiques comme 

les ateliers Aubert-Labansat ou le château de Gratot. 

Un événement qui résonne dans la ville !

Depuis l’édition 2024, le centre-ville de Coutances se met 

aux couleurs du festival avec le concours des vitrines avec 

l’union des commerçants, et à l’espace Saint-Nicolas, 

où l’équipe propose une rencontre entre différents arts 

avec des expositions, des photos… mais toujours avec le 

cinéma au cœur des animations. « Un des souhaits du 

festival est de tisser des liens avec le monde associatif et 

culturel du territoire », souligne Alain Biteau, vice-président 

du cinéma et en charge du festival.

Du 23 avril au 3 mai
9e édition du Festival 

CapSur au cinéma
Le Long-courT :

la programmation
en partie dévoilée ! 

INFOS 
Toute la programmation sur : lelongcourt.fr/ 

et les réseaux sociaux

•	 Vendredi 25 avril : soirée courts-métrages avec la remise 

des prix. 

•	 Dimanche 27 avril : l’équipe du film L’œil du cyclo viendra 

à la rencontre du public. Une rencontre précédée d’une 

balade en vélo avec l’association Roue libre. Elle se rendra 

aussi à la maison d’arrêt le lundi 28 avril, et en soirée le 

documentaire We have a dream sera projeté au cinéma 

en partenariat avec Nav’Solidaire. 

Et aussi 

Les rendez-vous de la 9e édition 
Après avoir reçu le réalisateur Édouard Bergeon et 

Maxime Delauney, producteur né à Carentan, le festival 

recevra le mardi 29 avril l’équipe du film À bicyclette dont 

le réalisateur Mathias Mlekuz, a reçu le prix du film « coup 

de cœur », aux festivals d’Angoulême et de l’Alpe d’Huez. 

Le jeune public pourra découvrir Les Ours Gloutons avec 

une séance Ciné-Filou Goûter le mercredi 23 avril à 15h 

et un ciné-conte avec la médiathèque de Coutances 

le samedi 26 avril à 10h30. Pour conclure, une nouvelle 

projection sera programmée, suivie d’une soirée « Cuisine 

du monde » aux Unelles. 

Mercredi 2 avril
Carnaval de Coutances 
À vos déguisements ! La 3e édition du carnaval 

de Coutances se déroulera le mercredi 2 avril à 

partir de 15h. Rendez-vous place Saint-Nicolas 

avant le départ du défilé en musique (15h30) 

dans le centre-ville. Pour conclure ce moment 

festif, une grande bataille de confettis sera 

lancée à 16h30. 

SAVE SAVE 
THE DATE !THE DATE !
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Les gagnants du concours de courts-métrages 2024

EN CHIFFRESEN CHIFFRES

45 RÉSIDENTS 

1 ACCUEIL DE JOUR 

6 PLACES DISPONIBLES POUR  

LES PERSONNES MALADES 

D’ALZHEIMER OU D’AUTRES 

PATHOLOGIES 

35 SALARIÉS 

Le réalisateur Edouard Bergeon à Coutances en 2024

INFOS 
coutances.fr 
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CLSPD. Cinq lettres pour 
Conseil Local de Sécurité 
et de Prévention de la 
Délinquance. Derrière 
cet acronyme : des 
élus, des services de 
l’État, des associations, 
des représentants de 
l’éducation nationale, 
de la santé et du social 
qui travaillent ensemble 
pour identifier les 
difficultés du territoire 
et mettre en place des 
actions. Explications. 

La Ville de Coutances a 

l’obligation d’avoir un CLSPD. 

> Vrai

C’est effectivement une obligation pour une ville 

de la taille de Coutances. « Depuis 2021, et la loi 

de sécurité globale, le seuil pour créer un CLSPD a 

été abaissé à 5 000 habitants au lieu de 10 000 », 

explique Etienne Savary, adjoint à tranquillité publique. 

De plus, le CLSPD doit se mettre en place dans 

les communes comprenant un quartier prioritaire 

de la politique de la ville (lire aussi page 4). 

Le Conseil local de sécurité  

et de prévention de la délinquance ne 

réunit que des élus de Coutances. 

> Faux

Le CLSPD est une instance de concertation locale 

autour de laquelle se mobilisent d’autres partenaires. 

Il est présidé par le Maire ou son représentant. Le 

Préfet de la Manche, le Procureur de la République, 

le Président du Conseil départemental, ou leurs 

représentants, en sont membres de droit. « On 

retrouve aussi des associations, des experts (médicaux, 

judiciaires, éducatifs) des représentants des forces 

de l’ordre, des services de l’État. Cet outil permet de 

travailler ensemble et de manière plus efficace. On 

se rend compte que l’on peut avoir d’autres points de 

vue et des solutions sur certaines situations, toujours 

dans le but de prévenir les risques et de lutter contre 

l’insécurité », rappelle Camille Girard, chargé de mission. 

Le CLSPD de Coutances est composé 

de commissions thématiques.

> Vrai 

Tranquillité publique, violences intrafamiliales, 

délinquance chez les jeunes, conduites addictives, 

santé mentale, sécurité routière : ce sont les six 

commissions qui composent le CLSPD de Coutances. 

Chacune est pilotée par un élu de la majorité 

et un expert. « Nous avons voulu fonctionner de 

cette manière pour coller à la réalité du territoire 

coutançais », précise Etienne Savary. Pour s’engager 

dans le travail de commission, chaque membre 

Le CLSPD : 
PLUS SÛRE

POUR UNE VILLE

50
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EN CHIFFRESEN CHIFFRES

4
E ANNÉE DE FONCTIONNEMENT 

118 PERSONNES PARTICIPENT 

AUX TRAVAUX MENÉS AU SEIN  

DE CE CLSPD

6 COMMISSIONS, 12 CO-PILOTES, 

UNE QUINZAINE DE MEMBRES EN 

MOYENNE PAR COMMISSION  

signe une charte de confidentialité. Enfin, 

la Ville n’a pas alloué de budget à son 

fonctionnement. « En revanche, elle peut 

abonder sur des projets proposés par 

les commissions qui sont présentés et 

soumis au vote du conseil municipal. »

Un bilan est réalisé une fois par an 

avec l’ensemble des commissions 

et membres du CLSPD. 

> Vrai.

En dehors des commissions, le CLSPD 

peut prendre d’autres formes. « Nous nous 

réunissons une fois par an pour dresser 

le bilan de l’année écoulée. Nous avons 

également une formation plus restreinte du 

CLSPD, qui peut être convoquée pour parler 

de dossiers sensibles », précise l’adjoint. Dans 

ce cas précis, le maire réunit le préfet ou le 

sous-préfet, le procureur, les commandants 

de police et des pompiers, le directeur 

général des services de la Ville, l’adjoint à la 

tranquillité publique et le chargé de mission. 

« Le CLSPD fonctionne sur deux jambes : la prévention et la répression. Il a été mis en 

place pour favoriser l’échange d’informations entre les acteurs, mais aussi prendre en 

compte les attentes de la population et venir en aide aux victimes. Il permet également 

de rappeler toutes les actions de prévention qui existent sur notre territoire, de définir des 

objectifs, des programmes d’actions coordonnées. »

Jean-Dominique Bourdin, 

Maire de Coutances 
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Etienne Savary, 

adjoint  

à la tranquillité

publique

Les commissions 
en actions !

1/ Commission tranquillité 

publique : zoom sur le 

rappel à l’ordre

« Le rappel est un outil qui permet de 

convoquer des personnes, auteurs et/

ou victimes, d’entendre leur version des 

faits, de rappeler un certain nombre de 

règles, et d’essayer de solutionner un 

problème ou une situation conflictuelle dès 

lors qu'ils ne constituent pas d'infraction 

pénale », explique Etienne Savary.

Il peut être utilisé pour régler les conflits 

de voisinage, des incivilités (tapages 

nocturnes, dégradations de biens publics, 

dépôts sauvages d’ordures) mais aussi 

de parler de l’absentéisme scolaire, ou 

encore de divagation d’animaux.

Depuis mai 2022, 46 entretiens ont été menés 

dans ce cadre. Seulement trois personnes 

ne sont pas présentées à la convocation.

•	En cours : la rédaction d’une charte de la vie 

nocturne avec les gérants d’établissements. 

•	Déjà réalisé : le lancement de la 

vidéoprotection a été discuté au sein 

de cette commission. « Cela a d’ailleurs 

conforté l’équipe municipale dans son 

idée de proposer son déploiement 

en conseil », relate Etienne Savary. 
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2/Réseau VIF  

(Violences Intra-Familiales) 

Prévention auprès des jeunes (du collège au 

lycée en passant par les CFA ou la mission 

locale), formations, actions de communication 

ou événements comme la semaine « Entrons 

dans le vif du sujet », organisée chaque année : 

ce sont les principales actions menées par cette 

commission qui s’appuie sur le travail mené 

par le réseau VIF (violences intrafamiliales). 

•	Déjà réalisés : distribution du violentomètre, 

un outil présenté sous forme de règle qui 

permet de « mesurer » si sa relation amoureuse 

ne comporte pas de violence (imprimé par 

exemple sur des sachets de baguettes de pain) . 

Conférence vivante « Savoir dire non ». Initiations 

et démonstrations à des cours de self-défense, 

de rugby féminin ou encore de roller-derby.

3/ Prévention et sécurité routière 

Objectif : faire des recommandations pour 

sécuriser les voies les plus accidentogènes de 

la ville. « Les membres de la commission se 

rendent sur le terrain pour se rendre compte 

de la réalité et faire des préconisations », 

précise Camille Girard. Labélisée Ville prudente, 

Coutances engage aussi un certain nombre 

d’actions de sensibilisation et de prévention. 

•	Déjà réalisés : l’atelier « Lumière et vision » pour 

permettre aux automobilistes de faire contrôler 

les phares de leurs voitures. Participation 

du réseau aux Journées Nationales de la 

Prévention Routière avec la mise en place d’un 

village de la sécurité routière qui a lieu chaque 

année en octobre sur le Parvis Notre-Dame.

4/ Délinquance juvénile

Agir plus tôt et aller plus loin dans la 

prévention : c’est tout le travail mené au sein 

de cette commission qui propose aussi de 

l’accompagnement à la parentalité. Une cellule 

mise en place pour prendre en compte les cas 

dits « complexes » et trouver des solutions.

•	Déjà réalisé : information à destination des 

écoles, collèges sur des dispositifs comme le 

rappel à l’ordre ou encore l'évolution du code 

des mineurs. Réflexions et préconisations 

d’aménagements (en lien avec la commission 

« tranquillité publique ») suite à des troubles 

survenus sur l’esplanade des Unelles : arrêté 

municipal interdisant la circulation des voitures 

et scooters sur l’esplanade, sécurisation et 

rénovation de l’aire de jeux, taille des bosquets, 

règlement actualisé du bâtiment des Unelles.

5/ Santé mentale

Les actions de cette commission visent plusieurs 

publics : les habitants, les professionnels, mais 

aussi les structures et institutions. Il s’agit à la fois 

d’accompagner les acteurs de la santé mentale 

dans leurs missions de prévention, mais aussi 

de répondre aux besoins des habitants tout en 

repérant au plus tôt les troubles psychiques. 

•	Déjà réalisé : participation annuelle aux semaines 

nationales d’information sur la santé mentale. 

Mise en place de permanences mensuelles 

du Parentibus à l’entrée du lycée Lebrun (en 

collaboration avec le conseil des jeunes).

6/ Conduites addictives 

Alcool, drogue, écrans, jeux vidéos : toutes les 

addictions sont prises en compte dans cette 

commission qui mène un travail de prévention 

auprès des jeunes populations en particulier. 

•	Déjà réalisé : un forum « ville/hôpital » a été 

organisé en 2024 pour favoriser les échanges 

de bonnes pratiques et tisser des liens entre 

praticiens libéraux et hôpital public. Un forum 

santé a été également organisé au quartier Claires 

-Fontaines à destination des habitants. Financé 

dans le cadre des appels à projets « Politique de 

la Ville », ce forum se composait de différents 

stands dont un sur les risques des addictions.

L'atelier lumières et visions en novembre dernier

Le forum santé à Claires-Fontaines en mars 2024
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MAJORITÉ 

MUNICIPALE

PRÉPARER L'AVENIR ENSEMBLE

Alors que les tensions économiques et 

les incertitudes politiques bousculent 

notre quotidien, la municipalité reste 

fidèle à ses engagements : investir pour 

préparer l’avenir tout en améliorant la 

qualité de vie des habitants.

Avec plus de 6 M € d’investissements 

programmés en 2025, la ville se 

transforme. De grands projets, comme 

la Métamorphose de Claires-Fontaines 

ou la restauration de l’église Saint-

Pierre, témoignent de cette dynamique. 

D’autres initiatives plus immédiates, 

comme le passage en LED du théâtre 

ou l’aménagement du cimetière, visent 

à répondre aux besoins du quotidien. 

Ces réalisations traduisent une 

ambition forte : développer Coutances 

tout en préservant son patrimoine.

Pourtant, les défis ne manquent pas. 

L’abandon du projet de requalification 

de la salle Marcel Hélie a été une 

décision difficile mais responsable. 

Le contexte économique, marqué 

par l’inflation et l’augmentation des 

charges de fonctionnement, imposait 

ce choix pour ne pas sacrifier la 

capacité d’investissement future de la 

ville. Cette gestion rigoureuse permet 

aujourd’hui à Coutances de poursuivre 

ses projets sans augmenter les impôts 

locaux, respectant ainsi les promesses 

faites aux Coutançais.

L’année 2025 marque aussi un tournant 

dans la reconquête démographique. 

Pour la première fois depuis des 

décennies, la population de Coutances 

connaît une légère augmentation. Ce 

signal encourageant confirme que 

les efforts en matière d’attractivité, 

d’animation et de cadre de vie portent 

leurs fruits. Ensemble, confiants dans 

l’addition de nos forces, habitants, élus, 

agents et acteurs locaux, faisons de 

2025 une année de progrès, d’ambition 

et de fierté partagée.

COUTANCES 

À COEUR
LES PETITS MARCHANDAGES 

DE LA MAJORITÉ

Dans une majorité constituée de 

gens qui ne sont d’accord sur rien 

dans ce domaine, les élus de gauche 

de la majorité ont voté CONTRE 

la vidéoprotection en commission 

avant de regarder piteusement leurs 

chaussures en Conseil municipal pour 

tenter de faire oublier leur reniement !

Même si la mise en place du dispositif 

est plus lent que prévu, une habitude 

avec Jean-Dominique Bourdin, 

nous nous réjouissons de voir notre 

proposition adoptée dans le seul 

intérêt des Coutançais.

La question est maintenant de savoir 

ce que cache ce volte-face des 

Corinne Clément, David Rouxel et 

consorts ? Alors qu’ils huaient notre 

proposition de vidéoprotection hier, 

comment ont-ils fini par accepter de 

voter POUR ?

Du propre aveu de certains de 

leurs « amis » dans la majorité, ils 

ont imposé au Maire la mise en 

place de la piétonisation du centre-

ville en échange de leur vote sur 

la vidéoprotection !

Ces petits marchandages d’arrière 

boutique en disent long sur leurs 

convictions et surtout sur la faiblesse 

d’un J-D BOURDIN totalement dépassé 

sur sa gauche…

Après la fin du porte-à-porte pour le 

ramassage des poubelles, nos anciens 

et les personnes à mobilité réduite 

seraient une nouvelle fois ciblés par 

Corinne Clément et ses amis avec la 

mise en place de la piétonisation du 

centre-ville.

Cette idée mortifère serait aussi 

une atteinte de plus au dynamisme 

de nos commerces. Nous nous y 

opposerons fermement.

Anne HAREL et Jean-Manuel COUSIN

ALTERNATIVES

Nous recevons une invitation ce 

27 janvier pour écrire dans ce 

magazine. Ce jour marque la date 

de la libération du centre de tueries 

d’Auschwitz par l’Armée Rouge.

Pendant des décennies, l’extrême 

droite, qui a été le moteur de ce 

génocide, s’est tue. Puis vint Jean-

Marie Le Pen qui a remis au centre la 

haine de l’autre : celle des juifs en tout 

premier lieu, celle des Algériens, celle 

des homosexuels.

La lutte contre l’oubli, l’ignorance, la 

division et le racisme sont des combats 

des plus actuels, nécessaires et justes. 

Pour que « cette horreur ne soit plus 

jamais possible ».

Aujourd’hui nous devons agir pour 

promouvoir ces idéaux de tolérance 

et de fraternité et mener une politique 

s’adressant à tous.

C’est bien ce qui nous anime lorsque 

notre collectif prône et demande 

d’associer la population et tous les 

acteurs aux décisions qui les touchent.

La CMB a décidé un plan de fermeture 

d’écoles sans explicitation des 

perspectives d’amélioration des 

conditions d’accueil et d’enseignement. 

Une décision d’une telle importance 

qui implique tant de répercussions 

(devenir des élèves, amélioration des 

conditions éducatives, transport, 

garderie, cantine...), aurait dû être 

envisagée en concertation avec la 

population, pas contre elle.

La gauche, dans sa grande diversité, 

milite pour une réelle démocratie 

associant la participation de toutes 

et tous dans leur grande diversité. Les 

élections approchent. Il est temps 

d’avoir des débats avec vous qui 

n’acceptez ni le fatalisme ni l’exclusion.
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